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(Suite des confidences
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ta GROUPEMENT
DES SUPPORTERS DU STADE DE REIMS

empocher les points deceReims­Strasbourg
N club de l'est succède à un
autre club de l'est pour les
spectateurs habitués du sta­

de Delaune. Strasbourg nous rend
viiste après Nancy.

Le R.P.S.M. pour lequel beau­
coup imaginent une vocation inter­
nationale en raison de sa position
géographique et les aspirations de
capitale inter­nations de Strasbourg
ne paraît pas armé cette saison
pour cet objectif ambitieux.

Il a perdu plusieurs joueurs et
notamment son meneur de jeu
Gress et n'a guère enrôlé de
joueurs connus à l'exception du
Troyen Tonnel.

Le président Fass ne se fait d'ail­
leurs pas d'illusions : « La grande
équipe, je la prévois dans deuxou trois ans, quand nos jeunes,
bien encadrés, se seront aguerris ».

Voila qui explique l'air un peu
jeunôt que présentera encore cette
équipe qui nous est opposée et où
pourraient apparaître Ehrlacher,
Specht, Gemmrich, Marx (ce der­
nier âgé de 18 ans) et d'une
moyenne d'âge dépassant à peine
vingt ans et pratiquement inconnus.

Ce qui ne signifie pas qu'ils
n'aient pas de talent. Mais l’enca­
drement est de qualité ce qui éviteà l'équipe de souffrir d'un péchéde jeunesse.

Assuré en arrière défense par la
présence du gardien Dominique
Dropsy que ses qualités de réflexe
et de détente ont posé en candidatà l’équipe de France, le système
défensif alsacien repose sur la
classe de Spiegel. On a parfois dit
que son élégance et son stylerap­
pellent Beckenbauer. Ce n'est pas
un mince compliment. Comme pour
l'Allemand, les montées offensivesde l'Israélien sont _redoutables.

LE MAGASINDESSPORTIFS

Pourtant ses débuts sous le nu­
méro 10 ‘ont été laborieux et il
semble bien que le poste de libéro
constitue son meilleur emploi, asso­
cié au jeune Specht dans l'axe.

Le « milieu » n’a pas grande ré­
putation mais il est efficace.

Une place à part doit y être faiteà l'inattendu n° 8 Camerounais
Moulika. C'est, après Joseph
(Yegba Maya) une nouvelleperle
noire proposé au public strasbour­
geois dont il est devenu la coque­
luche. Cet avant centre congolais
qui rêve de suivre les traces de
Pokou sera observé avec curiosité.Il opérera au voisinage deGérard
Tonnel qui n'a pas encore totale­
ment convaincu sous ses nouvelles
couleurs et qui, blessé, sera absentaujourd'hui.

L'équipe alsacienne paraît avoir
digéré le travail intensif exigé par
l'entraîneur hollandais Hollink,adepte du football « à lahollan­
daise », bien sûr. On s'engage
beaucoup, on bouge sans cesse etla condition physique l'autorise.
Voilà pourquoi plusieurs équipesse
sont cassés les dents devant cette
formation difficile à prendre.

Pourtant, si elle a obtenu des
résultats assez étonnants à l'exté­rieur (partage des points à Bor­deaux, à Troyes,
Sochaux!) par contre, chez elle,
elle a perdu devant Nîmes et con­Ç
cédé le match nul devant Nantes,
ses victoires ayant été obtenuesdif­
ficilement et par un score étriqué.
Samedi encore, elle n’a pu triom­
pher de Lens.

En fait, Strasbourg demeure très
médiocrement classé à laseizième
place avec un seul pointd'avance
sur le troisième relégable !

Son attaque est la dernière duHABILLE
REIMS ­ 47

à Nancy et àf

championnat avec dix buts, mais
il ne faut pas s’y tromper : peu
élégante mais rugueuse, peu effi­
cace en attaque mais hermétique
en défense (le R.P.S.M. tient avec
12 buts le premier rang). Cette
équipe ne plait pas mais elle ne
perd pas très souvent.

C'est dire que nous ne devons
pas nous atendre à un match fa­cile — d'ailleurs, en est­il? —
même si, sur le papier, notre
équipe apparaisse plus brillante et
mieuxarmée.

Mais il ne faut pas nous illusion­
ner : il nous faut absolument nepas manquer les deux ou trois
points de ce match à notre portée.

Nous ne sommes qu'à trois pointsdu troisième, c'est­à­dire de la
coupe d'Europe mais aussi à deux
points du club actuellement relé­
gable, notre voisin troyen.

Mais nous conservons notre con­
fiance à notre équipe.
4m a Pt

LA SAISON PASSEE...
Reims 2 ­ Strasbourg 0
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L'HOMME, LA FEMME
GRANDS MAGASINS

H SAINT­JACQUES

Attrait et risques de la télé€ E problème n’est pas encore le nôtre. Mais il peut
l'être demain.

Il s'agit de la retransmission d’un match en direct comme
le sera demain, 1” novembre, Nice­Bordeaux qui aurait dû avoir
lieu aujourd'hui.

« Comme ce fut le cas pour St­Etienne­Nice » va­t­on penser ?
Oui, mais avec cette différence que toute la région niçoise vaêtreoccultée.

En effet, la mésaventures de St­Etienne a servi de leçon.
Rappelons­la : pour servir la propagande du football en France
et celle de son club dans la région, M. Rocher, président stépha­
nois, avait accepté de faire retransmettre la rencontre par T.F. 1
contre une indemnité représentant le prix des entrées de quatre
mille spectateurs, « manque à venir » présumé.

En fait, il y eut onze mille spectateurs au lieu des trente
mille que l’on pouvait logiquement espérer pour ce match ausommet.

Pour ne pas être désavoué, ou parce qu’il était réellement
convaincu d’avoir atteint son objectif sans dommage, M. Rocher
déclara que cette perte de quelques 19.000 spectateurs serait
compensée par l'impact sur les non sportifs, clients potentielset par la propagande du Football.

Nous pensons cependant que M. Rocher ne recommencera
plus ce marché de dupes. Par bonheur pour lui, le récent matchde coupe d'Europe contre « Glasgow Rangers » lui a procuré
une bonne compensation avec ses 81 millions d'anciens francsde recette. D'autant que, malgré l’occulation, « Antenne 2 »y a ajouté un solide complément.

Gageons que tous ceux qui, ici ou là, espèrent avoir une
rencontre retransmise se référeront à ces quelques expériences
pour choisir leurformule.

Il est vrai que la Fédération vient de mettre son nez dansl'affaire.

AU
CENTRE DEREIMSREIMS
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Confort ­ Ascenseur
Le calme

au fond d'un jardin
: (26) 47­59­88

Terrasseclimatisée
Résultats sportifs

ETCECIRESTE
Strasbourg a eu des visées

sur Bianchi et celui­ci est même
allé s'entraîner quelques jours
sous la direction de l'entraîneur
Hollink. Mais ne vous émeuvez
pas : il ne s'agit pas du notre,
de Carlos, mais d'Armando, le
leader d'ataque de Rouen, quine fut d'ailleurs pas engagé.*Le Strasbourgeois » Paul
Moulika est « ballon d'or »afri­
cain. Il est militaire de carrière
au Congo ex­français.*

Curiosité : Strasbourg n'a ja­
mais marqué plus d'un but en
championnat cette saison !*

K.KK. Ce n’est pas le Ku­
Klux­Klan mais les initiales des
noms de nos trois arbitres dece jour : Kitabjian,Klekowicki
et Koites.*Après Reims­Nancy (7.500
spectateurs) notre moyenne
d'affluence à Delaune en a prisun coup. Elle est de 12.428spectateurs.

FACILE, DU BANC DE TOUCHE
Dans le vestiaire nancéien, on

était assez satisfait de ce point
pris à Reims et l'on rappelait qu'on
en avait pris deux à Marseille !

L'entraîneur Redin n'était pas
totalement heureux, estimant que
la reprise de volée manquée par
Platini aurait pu lui valoir un point
de plus.

— Pourtant, vous avez été do­
minés longument en seconde mi­
temps !

— Oui, mais nous n'avons pris
qu'un but. Je regrette que mes
gars n'aient pas continué à tenir
la balle et à pousser l'attaque. Ce
n'est pourtant pas faute de leur
dire qu'il ne faut pas « rester der­
rière ».

Nous avons pensé, quant à nous,
que ce n'est pas tout de vouloir,
il faut aussi pouvoir le faire. Et en
fin de match, Nancy paraissait bien
fatigué !
« WURTZ VON KARAJAN »

On sait que M. Wurtz est un
arbitre spectaculaire. Ses attitudes,
parfois théâtrales ont récemment
séduit les Allemands lors du match

Centres d'Expositions © Neuf
TINQUEUX ‘Route de Soissons, R N 31 ­ Tél (26) 08.95.00
REIMS centre ville. 26, rue Buirette ­ Tél. (26) 47.72.14

« || dirige comme Karajan » a
titré un journal allemand.

Ce n'est pas un mince compli­ment.
Pour nous, qui avons vu cet

arbitre diriger, Reims­Nancy, nous
avons conservé de lui une imagedont beaucoup de spectateurs
n’ont pas compris le sens : des
des courses vus le banc de touche
tout en hurlant des phrases incom­préhensibles.

En voici l'explication : des plai­
sentins — pour ne pas dire plus —se servaient de sifflets pour trou­
bler son arbitrage et le bouillant
arbitre voulait que le délégué au
match les fasse taire.
VISITE AUX AMIS, C'EST TOUT...

Albert Batteux était à Reims­
Nancy, un peu surpris que laradio
et la télévision lui tendent le micro
de l'interview.

« Je ne suis pas venu m'entre­
tenir avec Reims et Nancy mais les
voir jouer parce que ce sont deux
clubs où j'ai été employé. Je me
trouvais à Paris pour consulter mon
chirurgien après mes opérations
aux genoux. C'est l'homme que
j'écoute le plus en ce moment».

M @ par ailleurs déclaré qu’il
avait vu Nancy jouer à Avignon et
que sur le match de Reims, il
trouvait l'équipe lorraine en très
gros progrès.
JACKY PREND L'AIR DU PAYS

C'est, toujours « béquillant » que
notre attaquant Vergnes, est venu
aux Thiolettes assister à certains
entraînements de ses camarades.

Pourtant, il avait bien dit vouloir
éviter de parler football jusqu'à ce
qu'il ait retrouvé une marche nor­
male mais « on revient toujours. »,
comme le prétend le dicton.

Naturellement, ses camarades
n'ont pas manqué de venir jusqu'à
la main courante d’où il les regar­
dait travailler, lui dire quelquesmots.

Mais Jacky paraissait de mau­
vaise humeur. I! pensait pouvoir re­
partir deux jours plus tard dans sa
famille terminer sa convalescence
mais ne pouvant conduire un aussi
long trajet jusqu'à Bordeaux, il
avait demandé à un ami de venir le
chercher en voiture, ce jour même.

Or, Jacky venait d'apprendre que
deux jours plus tard, il aurait à
subir, à Epernay, une radio de
contrôle !...

Quel contre­temps pour l'ami,
charitablement venu depuis l’autre
bout de la France.
CHASSEUR SANS SES CHIENS

Marcel Aubour, grand chasseur
entre tous est désolé : il a perdu

2 SIMCA ­ CHRYSLER
@ Ateliers

Affaire Principale :
SERVICE RAPIDE :

ses deux épagneuls bretons tache­
tés de marron et blanc quil'accom­
pagnaient dans ses chasses. Voici
plusieurs jours déjà qu’ils ont dis­aru.

Si par hasard l’un d'entre vous
les retrouvait ou pouvait donner un
renseignement à leur sujet, qu’il
téléphone au 48­32­24 à Boult­sur­Suippe.
CELA N'AURAIT ARRANGE
NI L'UN NI L'AUTRE

Ce match de Valenciennes, quine devait pas voir notre équipe
sous un bon jour — Cela peut
arriver! — avait eu sa petite his­toire.

Elle commença par un léger in­
cident qui aurait pu avoir des con­
séquences ennuyeuses pour l’inté­
ressé, Daniel Ravier.

Au sortir de l'hôtel qu’ils avaient
partagé avec l’équipe de basketde
Jœuf, nos joueurs avaient regagné
le car les emmenant au terrain. On
était prêt à partir lorsqu'un joueurfit remarquer à Daniel : « Tu as
une drôle de valise ! »

Daniel s'empressa de vérifier etl’ouvrit.
Stupéfaction : la premièrechose

qu'il aperçut fut une immense pairede chaussures de basket, sans
doute du quarante­huit !

Et d'empoigner la valise et de
recourir vers l'hôtel et de remettreà un joueur de Jœuf son bien, lui
évitant ainsi, à son tour dedécou­
vrir une paire de chaussures à
crampons qui ne l'eût pas mis à
l'aise sur le parquet de lasalle
de basket.
IL N'Y A PLUS DENUMERO
AU MAILLOT QUE VOUS AVEZDEMANDE

L'autre « petite histoire », juste
avant le match, ce fut — toujoursl'équipement une affaire de
maillot. Le nouveau règlement exi­
geant que ce soit le club visiteur
qui change de couleurs en cas de
similitude, on avait apporté un jeu
de maillots bleus.

Hélas, alors que certains avaient
déjà pris possessions du leur, on
s'aperçut que le numéro deux, des­
tiné à Durand, remplaçant Mas­
claux, manquait. Le maillot n'était
pas revenu du raccomodage,ayant
été endommagé!

Par bonheur, prévoyant, on avait
emmené un second jeu, blanc celui­là.

Voilà expliquée la surprise du
public valenciennois, auquel le
haut­parleur venait tout juste d’an­
noncer que Reims jouerait en bleu
et qui voyait apparaître sur la pe­
louse deux équipes, l'une enrouge
et l’autre en blanc!

Occasion
AUX GRANDS MAUX
LES GRANDS REMEDES

Il est certain qu'il est essentiel
pour les joueurs, les dirigeants, les
journalistes de pouvoir établir le
contact avec l'entraîneur du club.
Et celui­ci a le même besoin impé­
reux de pouvoir à tout moment
établir la communication.

Or, il se trouve que Pierre Fla­
mion, malgré de longues démar­
ches n'a pas encore de téléphone.
Non que l’on n'ait pas frappé à la
bonne porte, mais tout simplement
parce que la zone de la Croix­
Rouge où il demeure n'est pas
équipée et ne le sera d'ailleurs
sans doute pas avant plusieurs
mois !

Aux dernières nouvelles, on au­
rait décidé une solution énergique :
puisque le téléphone ne vient pas
vers la maison, c'est la maison qui
ira vers le téléphone! A peine
installé, Pierre Flamion devrait
changer dedemeure.
POUR LA PECHE, LA MAILLE
EST UN PEU GROSSE

Bien sûr, on est de moins en
moins surpris, par les temps qui
courent d'apprendre que tel ou tel
objet a été dérobé, même le plusinsolite.

Le stade des Thiolettes n'est pas
épargné où des vols dans les ves­
tiaires — dont nous nous sommes
fait l'écho — ont été enregistrés.

Mais cette fois, Michel Bojko quiest le gérant du petit complexe
sportif était abasourdi de ce qu'il
voyait ce lundi écoulé on lui
avait volé un filet de but!

Oui, un filet de but, coupé au
ras des bois et emporté, volatilisé.

Il reste maintenant que si l’un
d'entre vous, habitué des terrains
régionaux, voyez un but garni de
filets alors qu'il en était jusqu'alors
démuni, vous saurez d'où lui vient
cette récente parure.

LE SAVIEZ­VOUS ?
Il existe une cuvée de champa­

gne portant le nom de Carlos Bian­chi.
Si cela ne se sait pas encore

beaucoup, c’est que la publicité
n'en a pas encore été beaucoupfaite.

La raison est assez originale.
Une publicité doit paraître à

chaque fois que Reims gagne et
que Carlos figure parmi les bu­
teurs. La double condition n'a pas
été souvent réalisée ces dernières
semaines. Voilà qui explique que
la cuvée Carlos soit encore pres­
que inconnue. Mais cela ne sauraitdurer.

BRASSERIE DE L'ECLAIREUR
Section d’‘“Allez­Reims”’
Location pour le Football, le Catch et la Boxe

­ PMU.
85, PLACE D'ERLON ­OUVERT'i

PSNACK ­BAR 4
TÉL.47.56.95NUITJOUR ET

NosxSandwiches Hot­Dogs Croque­Monsieur
Spécialités *

Rognons de veau flambés * Choucroute
Côtes de bœuf * Confit d'oie



Cesjoueurs
LE GARDIEN

DROPSY Dominique
Né en 1951 àLeuze
1 m 82, 76 kgs

LESDEFENSEURS
MARX Jean­Jacques

Né en 1957 àStrasbourg
1 m 80, 73 kgs

SPECHT Léonard
Né en 1954 àNommenheim1 m 80, 75 kgs

SPIEGEL Gyora
Né en 1947 à Ramat
1 m 80, 74 kgs

ZAMOJSKI Gérard
Né en 1947 à Bazeilles
1 m 80, 74 kgs

DUGUEYPEROUX Jacky
Né en 1948 à Saint­Malo
1 m 73, 69 kgs

MILIEU DE TERRAIN
SENECHAL Michel

Né en 1950 à Oran
1 m 72, 68 kgs

DEUTSCHMANN René
Né en 1951 à Strasbourg
1 m 74, 65 kgs

EHRLACHER Yves
Né en 1954 à Sundhoffen
1 m 74, 66 kgs

KUPFER René
Né en 1953 à Strasbourg
1 m 80, 73 kgs

LES ATTAQUANTS
GUIOT Richard

Né en 1949 à Sélestat
WAGNER Roland

Né en 1955 à Drusenheim
1 m 70, 65 kgs

MOULIKA Paul
Né en 1950 à Souanké

GEMMRICHAlbert
Né en 1955 àHaguenau
1 m 75, 70 kgs

TONNEL Gérard
Né en 1947 à Albert
1 m 78, 71 kgs

TANTER Joël
Né en 1951 à Vannes
1 m 70, 63 kgs

er

L'Assureur des SportitsASSURANCES
LAMBERTæ

TOUT SAVOIRSURSTRASBOURG
ACING Pierrots Strasbourg Meinau, c'est un nom nouveau, maisR un club porteur d’un lourd héritage : car avant sa fusionavec
les Pierrots de Strasbourg, princes couronnés des CFA en

1971­1972, le Racing Club aux légendaires couleurs blanches et bleues
avait apporté en terre alsacienne nombre de lauriers depuis sa date denaissance.

Le Racing Club de Strasbourg fut créé en 1906, et dès 1935 s'ins­
talle en force en première division sans connaître le malheur d'une
descente avant 1952. Cette saison­là le Racing occupe une 18° place
relégable en compagnie des lyonnais.

Mais de 1935 à cette saison néfaste, le club alsacien devient
un grand du championnat. En témoignant ses excellents classements :
2° en 35, 3 en 36 et 47, 5° en 38, 6* en 37 et 48. Du reste en 1937 les
Lohr, Keller, Rohr, Heisserer conduisent l'équipe en finale de la
coupe où le Racing s'incline devant la grande équipe de Sochauxdes
Abbegglen et Courtois ou Williams.

Dix années plus tard, en 1947 ce sont les Lillois qui balaientles
espoirs alsaciens à Colombes par 2­0.

Heisserer est toujours là avec Matéo, Heine, Rolland...
Nombre de joueurs participèrent avec talent au club mais certains

manquèrent davantage que d’autres, ainsi des internationaux F. Keller
8 fois sélectionné de 34 à 37 en équipe de France.
COUPE ET... RELEGATION

L'année 1951 est particulièrement mémorable : 9 en championnat, le
Racing avant d'être affligé par une place de relégation une année plus
tard, remporte enfin sa première coupe de France devant Valenciennes.
(Score sans appel de 3 à O et buts de Bihel, Krug, Nagy).

L'année du purgatoire le club se classe 3° et remonte aussitôt.
Quatre années durant le Racing sera l'hôte de la première division.
4° en 55 et 6° en 54 sont les meilleures places, mais 57 est encore une
année noire : survient la seconde relégation.

L'’ascenceur continue et le club de l'Est semble voué aux affres
de la douche écossaise. Cependant à partir de 1962 des structures
plus sûres permettent d'établir un programme plus rationnel. Les
résultats suivent ! Pensionnaires assidus voire brillants jusqu'en 1971
de division nationale les strasbourgeois sont 9 en 62, 5° en 65, 8’ en
66, et c’est alors que le Racing empoche sa seconde victoire de
coupe devant les super­favoris Nantais qui révaient du doublé. Schuth,
Hauss, Devaux, Sbaiz, Stieber, Kaelbel, Gress, Merschell, Farias, Sze­
paniak, Hausser forment une équipe à laquelle Frantz a su donner
une belle unité.

Et les Strasbourgeois s'illustrent lors de la 7* édition de la coupe
UEFA, en éliminant en 8° de finale les Barcelonnais après un match
d'appui et tirage au sort favorable. Manchester United sera néanmoins
un trop gros morceau.

La 5° place de 1970 avec les Piat ­ Kaniber ­ Molitor ­ Huck et une
attaque canon (la 3° du championnat avec 65 buts) précise des lende­
mains heureux, hélas ! vite démentis par une nouvelle descente. Le
vieux Racing décide alors de faire peau neuve et fusionne avec lesPierrots.

Le R.P.S.M. nouvelle formule écrase la 2° division comme il n’est
plus possible d'imaginer. Molitor approche même le record de Grizzetti
avec 40 buts (contre 42).
LE R.P.S.M. S'ACCROCHE

Depuis sa remontée le club du président Fass, sans trop de bruit,
sous la conduite de Domergue, Novotarski et plus récemment d'Hol­
linck, s'impose comme une équipe de milieu de tableau. en attendantmieux.

Ses classements depuis 1973 : 16°, 8° et 9°.&
Tél. : (26) 40­28­29

Henry HOLLINK
Nouveau venu dans le concert

du football français, Henry Hol­
link, l'entraîneur hollandais qui
attaque sa deuxième saison au
R.P.S.M., est un homme qui ins­
pire le respect : 1 m 84, 90 ki­
los. Pourtant, ce Néerlandais de
quarante­quatre ans atténue ce
physique impressionnant par un
visage bon enfant de solide
campagnard. Sa chevelure d’un
blond roux est déjà écornée
au­dessus d'un front derrière
lequel on sent toute demi­me­sureinterdite.

Si Hollink n’est plus un illustre
inconnu en France. I!possèdeune belle réputation dans son
pays natal où il fut déjà sacré
meilleur buteur.

C'était en 1957. Le profession­
nalisme venait d'être créé en
Hollande et il inscrivit 37 butsen 30 matches.

Car ce colosse avait d'abordété leader d'attaque du club
amateurs VUG, à Den Haag, au­quel appartenait d’ailleurs l’an­
cien Girondin De Harder, avantd'être cédé par Helmond au
Rapid Heerlem, pour une som­me alors record de 50.000 gul­
den, soit 10 millions d'anciensfrancs.

A trente­deux ans, Hollink aarrêté le football actif pour se
consacrer à l'entraînement. Fortdes quatre diplômes obligatoi­
res qui s’obtiennent en quelque
cinq années, le néo­Strasbour­
geois œuvra une saison à Ein­
dhoven, trois autres à Amer­
sfoort, ensuite à Roda Herlan
(club issu d’une fusion avec le
Rapid) où les dirigeants l’avaient
appelé d'urgence pour sauverleur équipe en péril. Hollink
réussit magistralement dans cet­te entreprise.

A présent, il a décidé deten­ter sa chance à l'étranger. L'in
donesie lui fit les yeux doux.
Sur les conseils du beau­pèrede Cruiff, puis de Johan lui­
même, qui en parla à Stefan
Kovacs, Hollink a préféré rallier
Strasbourg. D'un commun ac­cord avec le président Fass, il
signa un contrat d’un an seule­
ment, avec possibilité de recon­
duction. On imagine que celaa été fait.

See m7 7 is22
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Travail Moderne

et classique
pour messieurs



MAILLOT ROUGE
CULOTTE BLANCHE

Entr. : Pierre FLAMION

Reims­Sportif
134, rue de Vesle ­ REIMS

Tél. : (26) 47­2325
SPORTS CAMPING
PATINAGE ­ SKi

Fournisseur de toutes les Sociétés
de Reims et de la Kegion

Prix Spéciaux
aux Sociétés et à leursMembres

yy
Pour

votreSÉCURITÉ
VENTENTAGENE­PNEULu

CHAMPAG35,

rue

C.

Lenoir.

51100

REIMS

(

88­09­52

Philippe

HERMENT

RÉGLAGELe

| POISSONNERIESDE
cL'ESCARCOTD'OR>
«ROCHER DECANCALE»
66 et 66 bis, av. de Laon
Tél. : (26) 47­36­97 ­ 47­56­91
9, rue Condorcet ­ 47­52­64
Av. Jean­Jaurès ­ 47­56­93
104, rue Gambetta ­ 47­36­09

Huîtres ­ Crustacés
— Poissons Fins —

Bar ­ Café ­Hôtel
“Le Paris”

33, PLACE D'ERLON
REIMS ­Tél. (26) 47­48­89

Terrasse climatisée

REIMS
Depuis 25 ans vous propose un service complet :

® MECANIQUE GENERALE
© TOLERIE, PEINTURE
® PARKING COUVERT AU MOIS
© VOITURES OCCASIONS TOUTES MARQUES

Etablissement conventionné
Conditions spéciales aux Supporters sur Cartes

CHAMPAGNE ARDENNES MOTOCULTURE
0) Ets BOUZATSA.RENAULT0 0 EE

(26) 07­33­67 |19, Route de Witry, REIMS ­ Tél.:
51057 REIMS CEDEX

Succursale :
Châlons­sur­Marne, 20 bis, rue du Grand­Mau ­

Téléphone : (26) 68­33­96
41 Agents. Départements Marne ­

St­Memmie
Ardennes

| Carrosserie Automobile
Jean­Claude 675HERAUIConcessionnaire

Avenue de Paris — 51100 REIMS
Téléphone (26) 88­22­1616­18,

“La Coupole”
— Son Restaurant

— Son Bar
— Son Self

— Sa Brasserie
51100 REIMS

(26) 47­59­3873, PLACE DROUET­D'ERLON
: (26) 47­86­28 —Téléphone

GARAGE GERMAINConcessionnaire
ALFA­ROMÉO ­ VOLVO

REIMS/TINQUEUX
14, Rue Diderot Téléphone : (26) 08.01.13

Ville Coivfpute im .
>oc> 00e| ANCIMS"HOMMES et DAMES $

Coup d'en
rbitre: M. KITABJIAN ­ duges de

xSpécialiste
de la coupe
aux ciseaux
Coiffures bouclées
pour Dames“
33, rue Coucelles ­ REIMS

Tél. : (26) 47.16.63x L’AL:
Self­Service

Le meilleur accue
AVANT ET APRES LE MATCH
BAR — BRASSERIE
‘LesSupporters
Siège de la Section

des Anciens

35, rue Buirette

B. BURET
HABILLEUR
2, rue Théodore­Duboi:

Ses Spécialités
et son Couscous

44, rue des Elus ­R EIMS
Tél. : (26) 47­48­56

187, rue de Neufchâtel, REIMS ­ Tél. : (26) 47­64­19

E'" PELAYO Miche
CRÈMES GLACÉES

PRODUITS SURGELES
25, rue Sébastopol — REIMS



AGE xBrasserie
! vous est réservéREIMS

­REIMS
RÊT APORTER
ESURE INDUSTRIELLE

M. TRICHARD et FILS
Ambulancier attitré
du Stade de Reims

79, Bd Jamin ­
Tél. : (26) 07­06­59 ­

AubergeSainte­Geneviève
*% Son cadre rustiqueet intime
*% Ses menus
* Sa carte
*% Ses spécialités

sur commandeCS
# Son bar discothèque
87, avenue de Paris ­ REIMS

Tél. : (26) 08­21­13

||
COUTANT
2, PASSAGE SUBÉ ­ REIMS

Tél.47­34­70
Opticien

140 de croisière sans bruit. Et sans essence.ç Pau

MERCEDES­BENZ..SODIVA
LESEQUIPES

DUGUEPEROUX 3
MARX11

SPIEGEL 5
DEUTSCHMANN8

DROPSYMOULIKA 10

“+ STRASBOURG
RESTAURANT |
LE FLORENCE |
SPÉCIALITÉS CHAMDENOISES @
43, Boul. Foch ­ REIMS ­ Tét,47­

EHRLACHER 6
SPECHT 4

GEMMRICH 7
ZAMOJSKY 2

TANTER 12
re

IOT 9« X9 BIANCHI

C7 REIMS

2 DURAND7SCHALLER
ou G.LECH

4 DUBOUIL —
8 SIMON

>6 KRAWCZYK ==)=
10 RAVIER pi

5LARAIGNEE
11 SANTAMARIA

3 BRUCATO
12 DUCUING

s.a Jacques VERON
® “ CONCESSIONNAIRE EXCLUSIF
AUSTIN ­ TRIUMPH ­ ROVER

MORRIS ­ M­G ­ JAGUARx"
­ CORMONTREUIL

06.07.50 ­ 06.28.09

TRASBOUR

MAILLOT BLEU CIEL
T BLANC

CULOTTE BLANCHE
Ent. : Henry HOLLINK

Brigiths Bar
7, Boul. Maréchal­Leclerc
REIMS ­ Tél. 47.22.71*
Bar américain

BATTEUX Frères
Spécialistes

SPORTS
LOISIRS

20, rue de TalleyrandREIMS
tet­47­56­61 ;

CAFÉTABACHOTEL
Le Gheval Blanc
Section « Allez­Reims »

59, avenue de LaonREIMS
Tél. : (26) 47­41­11

POISSONNERIE
DU MARCHÉ

Ets Maurice PLACET
27, rue de Mars ­ REIMS

POUR VOS BANQUETS
Tél. matin : (26) 47­33­3047­02­73*
Pour vos commandes :

Soir : (26) 88­07­60



Les plus belles LUNETTES
t bi tend daptati ] Àer rereuues Rene PETITE——— — ——  OPTICIEN

12, Rue du Cadran­Saint­Pierre ­ Tél. 47.43.12 ­ REIMS
VUILLET­PETITE, 24, Place dÉrlon

Lever derideau | |
C'est cette fois une ouverture ur 75 mateh Bianchi Gui PE. PS bute . Strasbourg 11 butsBar ­ Tabac. et MmeDURAND 1

M. et Mme DU opposant deux équipes de « très v is à 2. Nice 12 buts
jeunes » qui nous est proposée ‘ oryries US 3. Sochaux 14 buts
puisqu'il s'agit des minimes du Ce match Reims­Strasbourg est Santamaria 2 buts __ St­Etienne 14 buts
Stade de Reims contre ceux de le douzième du championnat de Simon 2 buts 5.Lyon 15 buts
Marcq­en­Baroeul. première division 1975­1976. Lech Bernard 1 but __ Reims 15 buts

Rencontre amicale conclue en | Le prochain match de champion­ Laraignée 1 but __ Nîmes 15 buts* récompense de notre invitation au _ ä 5 age lieu le 19 novem­ Brucato 1 but 8. Nantes 16 buts
tournoi organisé la saison passée Dre contre Monaco. — Valenciennes 16 buts

2 bis, rue des Telliers par nos visiteurs de ce jour. (Ces CEUX DE STRASBOURG — Bastia 16 buts
derniers apporteraient un cadeau Gemmrich 3 buts 11. Bordeaux 17 buts

REIMS ­ Tél : (26) 47­52­18{$ pour le pupille Bruno Armatiqui Tonnel 2 buts 12,Nancy 19 buts
eut le bras cassé au cours du tour­ÿ Guiot 2 buts 13.Metz 20 butsnoi). res 1 but — Troyes 20 butsp , t pecht 1 but 15.Lille 22 butsdé souioes em CELLES DE REIMS _  Ehrlacher 1but — Paris s.G. 22 buts
ment en tête de son championnat ‘ P C Dit. 17. Marseille 24 buts

CHARCUTERIE FINE de la Marne, la leur évolue dans le + pénis : = +: SUR LE PLAN NATIONAL ­ Lens ne Le
cadre de la Ligue du Nord. extérieur — Chiesa (Lyon) 10 buts 19. Monaco 5 buts

Les joueurs possibles à Reims : es per Yazalde (Marseille) 10 buts 20. Avignon 28 buts
Hanon; ota FT € Coste (Lille) 8buts
Thiebe ­ Prin ­ Laluc ­ Sarre; Curioni (Metz) 8 buts
Stasi ­ Lecas : CELLES DE STRASBOURG Onnis (Monaco) 8 buts= uts
Boringer ­ Calderaro ­ Gianetta ­ P C Dif. Platini (Nancy) 8 butsTRAITEUR Lafont; _ Pernet ­ Fischer. A domicile 5 4 + 1 Emon (Marseille) 7 buts
L'entraîneur de cette équipe est A l'extérieur 6 8 — 2 Michel (Nantes) 6buts b

146, 148, av. Jean­Jaurè crane Tee ————— Musemic (Nice) 6 buts 2° Marseille 26 buts; deg = > pe Claude Sarre et Berto­ Total 11 12 — 1 Bianchi (Reims) — 6 buts 3. Lyon 23 buts
Tél. : (26) 07­33­15 ; Jeskowiak (Valenciennes) 6 buis 4 Lille 22 butsa — Castellan (Avignon) 5 buts _— ParisS.G. 22 butsREIMS | € VETTe. SRE EPP ñ A ; Jeandupeux (Bordeaux) 5 buts 6. Nantes 20 butsun un cou d Gel Giresse (Bordeaux) 5 buts __ Bordeaux 20 butsPers Kaiser (Lens) 5 buts __ Metz 20 buts2 pe re SE SE Maillard (Lyon) 5 buts 9 Lens 18 butsf 1° Division Ils jouent Le) I01AUX lis joueront Sanchez (Nice) 5 buts _ Troves 18 buts

Section ALLEZ REIMS” professionnelle ce jour RESU.TATS | ge dou le 8dr M'Pelé (Paris S.G.) 5 buts 44. Visions 17 butsr eee | | Eee Piasecki (Paris S.G.) 5 buts _—_G. Rousselot Reims 17 butsÿ 1. Nice 20 Bordeaux ; Boter (Sochaux) 5 buts — Monaco 17 butsCAFÉ ­ TABAC à Nimes Pintenat (Sochaux) 5 buts 44. St­Etienne 16 buts
2. Lyon 16 à Lens Bastia es ) fre: — Bastia 16 butsJo RN ; ; m alenciennes 1 20 Nancy 16 butsU AUX 3. Marseille 14 Nimes à Valenciennes 17, Sochaux 15 buts> . ; 18. Nîmes 13 butsLe Chi t / — Sochaux 14| à Avignon Éces 4 avtonon 11 buts

qui 0 5. Nantes 13 à Metz halles 20. Strasbourg 10 buts( A LA DIFFERENCE
110, rue des Romains — Bordeaurs e= 10e Lille 1. Nice + 16

51100 REIMS — St­Etienne 13/| Valenciennes à Troyes CEUX DEREIMS 2.Lyon + 8
Tél. : (26) 47­22­ ; : Reims 1 St­Etienne 2 3.Nantes + 4

(26) ride — Valenciennes 13} à St­Etienne Marseille Reims 1 Paris S.G. 1 4 Bordeaux nodeLille 2 Reims 2 5. Marseille + 2: ° —; Metz 13 Nernes à Strasbourg Reims 3 Marseille 1 — St­Etienne + 2n — Bastia 13 Monaco à Lyon Nice 2 Reims 1 — Reims + 2r p 1C y Reims 0 Bordeaux o 8. Sochaux + 1
11. Lille 12 Nancy à Bordeaux Nîmes 0 Reims 3 — Valenciennes + 1° Reims 3 Lyon 29 10. Metz 0

Michel LAGONOTTE |— Nancy 12 à Lille Paris S.G. Troyes 2 Reims 1 — Bastia 0. ‘! : Reims 1  Nanc 1 — Lille 6Daniel COUTAN 13. Reims 11 Strasbourg à Nantes Valenciennes 2 Reims 1 14. es ô
Nîmes 11 à Marseille . Strasbourg ­­

OPTICIENS SPECIALISTES Eve PRE, ' siice CEUX DE STRASBOURG paf +ice cui. Paris S.G. royes à Ne — Troyes —­ Lentilles Cornéennes |— strasbourg 10| à Reims Metz éme + Nimes 1 18.Lens apm 19. Monaco 8
pour sportifs — Lens 10 Lyon Strasbourg 1 Valenciennes O opue. ë a à Sochaux Lyon 2 Strasbourg 1 20. Avignon — 17° . Troyes St­Etienne trasbourg 1 Nantes 1­ Varilux et D. Foyers |, y. ol àBoot “ Nancy 1 Strasbourg 18 ‘ Tavignon ochaux 1 st | annonceur

14, Place d'Erlon 20. Avignon 5 Sochaux ‘ En Strasbourg 1 ones 0 Nas ° ak
Tél. : (26)88­29­20 send PETER | des amis de votre club­ ï — — = Strasbourg 1 Lens 1 . : : A| Banque En vacances ­ En week­end,| Populaire de jour comme de nuit

BANQUE POPULAIRE DE CHAMPAGNE plus de pannes d'argent avec.
RENSEIGNEZ­VOUS A : REIMS­LANGLET, 20, Cours Langlet

REIMS­JEAN­JAURES, 142, av. Jean­Jaurès æ 8
REIMS­LUTON, 21, place Luton

REIMS­ST­REMI, 22 bis, rue Simon IS ri a n U Ga
REIMS­TINQUEUX, Centre Commercial GEM

(ouvert le samedi)



MACHINE À AFFRANCHIR
“Havas 2000”, “Havas 3000”,

SOCIÉTÉ DES MACHINES HAVAS
83, boulevard de Sébastopol

75082 PARIS CEDEX 02 ­ Tél. 508.94.30
NUMÉRO UN FRANÇAIS DELA

“Posthavas”, etc.

Quarante­sept supporters avaient
prévu : Reims 1, Nancy 1.

Résultat du concours de pronos­
tics organisé à l’occasion du match
Reims­Nancy : 958 réponses. 116
matches nuls dont 47 par 1 à 1.
Deux spectateurs MM. Haguenin et
Kassidy ont donné le chiffre exact
de 7.500 entrées.

Ont gagné : MM. Soudant (1 mag­
num), Piétrement, Bourgeois, Kas­
sidy (1 blle de champagne), Bra­
chet, Lusse, Caro, Adam, Veyrier,
Hivin (2 blles derosé).

Classement général après ce
match : 1. Kassidy (1.540 pts), 2.
Piétrement (575 pts), 3. Lusse
(55 pts), 4. Wargnier (470 pts),
5. Brachet (445 pts), 6. Humbert
(425 pts), 7. Veyrier (240 pts).8. Aubin, Goffin (235 pts), 10.
Adam (20 pts), 11. Heitzmann (160
pts), 12. Ferat (150 pts), 13. Hour­
cade, Demay, Nervigny (140 pts},
16. Durot (120 pts), 17. Vanpuy­
velde (105 pts), 18. Furet, Lécri­
vain, Jacquesson Claude, Soudant
(90 pts), 22. Pernet (80 pts), 23.
Quentin (75 pts), 24. Haguenin
(70 pts), 25. Gentilhomme (50 pts).

VOUS AVEZ
(PEUT­ETRE) GAGNE...

Voici les résultats de la tombola
du journal de Reims­Nancy : les nu­
méros 6.650 ­ 6.402 ­ 6.530 ­ 6.240et 7.098 gagnent un lot. Ces lots
sont à retirer au siège.

(Suite de la 6° page)
St­Etienne­Reims ........ 19 071
Reims­Paris S.G. .......... 13 749LT nee voue» 13.006
Reims­Marseille ......... 16.336Ne 010 évve 19.597
Reims­Bordeaux ......... 11.245
Nîimes­Reims ............ 8.399TN sean 13.309
Troyes­Reims ........... 14.125
Reims­Nancy ........... 7.500
Valenciennes­Reims ...…. 9.595
Éepronostic
En cinq matches chez nous, nous

totalisons 8 buts à 5, soit 1,6 à 1
au match.En six matches à l'extérieur,
Strasbourg totalise 6 buts à 8, soit
1 à 1,93.

La moyenne conjuguée de ces
deux moyennes donne Reims 1,46et Strasbourg 1, soit Reims 2,
Strasbourg 1.

l'assemblée générale ordinaire
d'Allez­Reims, groupement officiel
des supporters du Stade deReims.

En voici le programme :
Lecture du procès­verbal de la
dernière assemblée.
Rapport financier par le tréso­rier.
Rapport des commissaires auxcomptes
Rapport moral du président.
Rapport des responsables aux
différentes commissions.
Renouvellement des mandats
aux membres sortants du bu­reau.
Election de nouveaux membres.
Renouvellement du mandat des
commissaires aux comptes.
Club des 10.000.

— Questions diverses.
Cette assemblée générale sera

suivi d'un banquet qui seraservi
dans la salle des Comtes de Cham­
pagne, rue du Tambour, à Reims.

LES VENDEURS
« D'ALLEZ­REIMS » ONT PARLE

DE LEURSPROBLEMES
Le repas annuel des vendeurs

du journal Allez­Reims », s'est
tenu comme à l’accoutumé au
« Pigeon­Fidèle ».

En présence de M. Oudin,res­
ponsable du journal, on parla dela vente et de la distribution« d'Allez­Reims » dans les sec­
tions. Dans un proche avenir, il
leur sera demandé de bien vouloir
avant chaque match, rapporter les
invendus et les remettre à l'entréa
du stade à un vendeur ou unres­
ponsable, comme ceci se produit
déjà pour certains.

Une bonne action a été décidée
lors de ce repas : les invendus du
journal « Allez­Reims », (si inven­
dus il y a), seront distribués gra­
cieusement dans les foyers des
jeunes et dans les maisons de
retraite en espérant trouver là de
nouveaux supporters.

Les performances en dents de
scie de l'équipe, le nombre de
spectateurs réduits (7.500 contre
Nancy), l'augmentation du prix du
journal ont été retenus comme cau­ses principales de la mauvaise
vente effectuée en ce moment sur
lestade.

Un certain nombre deresponsa­
bles du comité d'Allez­Reims
s'étaient excusés de ne pouvoir
assister à cette réunion, car celle­ci
coïncidait avec le machValencien­nes­Reims.

| sur quatre est affranchie
__ parune machine de la SMH

SPÉCIALISTE DES MACHINES
DE GESTION DUCOURRIER
machines à endosser, à plier, à ouvrir,
à fermer les enveloppes, à détruire les documents,

Dans lessections
VISITE AUXSECTIONS

Le comité directeur d'Allez­Reims,
après avoir rendu visite aux sec­
tions de Villeneuve­la­Garenne, Re­
thel, de l'Idol­Bar et Rousselot, le
30 octobre, se rendra le 6 novem­
bre au Cheval­Blanc et le 20 no­
vembre au Café de l'Armée.

NOTEZ BIEN 10 NOVEMBRE
GRAND BAL « ALLEZ­REIMS »
Supporters, amis du Stade de

Reims, prenez bien note : le lundi
10 novembre, caveau Besserat­Bel­
lefon, route d'Epernay, bal « Allez­
Reims », avec l'orchestre LéoBer­ger.

Entrée 15 F, uniquement sur ré­
servation à l'Idol­Bar, 59, rueCérès,
Reims (téléphone 47­53­39).

AU « CHEVAL BLANC »
Le « Cheval Blanc » a procédéà l'élection de son comité.
Président d'honneur, M. Huriez ;

vice­président d'honneur, M. Bau­
vais: président, M. Manent ; vice­
président, M. Veyrier; secrétaire,
M. Herrscher; secrétaire adjoint,
M. Cano ; trésorier, M. Nadin ; tré­
sorier adjoint, M. Franque; rela­
tions publiques, M. Flechemer et
Guilpain; membres, Mme Veyrier ;
MM. Foissy, Cœuriot, Guérin.

Les réunions auront lieu le der­
nier vendredi de chaque mois.

Tombola Allez­Reims
Ce numéro gagne

l'un des (peut­être)
lots offerts par

Ne008383
LES « ANCIENS » FONT
BONNE MESURE

Un match très attendu — mais
oui ! — Celui que les « anciens »
du Stade de Reims ont disputé
contre. les pompiers.

Pour la circonstance, les stadis­
tes ont emprunté aux pompiers leur
capitaine, ancien joueur du club,
Henri Voiselle.

Voici d'ailleurs la composition de
cette équipe

Voiselle ;
Paruit ­ Jonquet ­ Mayot ­ Ga­

vron;
Deverly ­ Thourolle ;
Salvadéo ­ Raymond Bliard ­ Le­

blond ­ Vacher.
En seconde mi­temps, rentrée deGaud.
Les stadistes l'ont emporté par

un score qui atteste le désir de
football offensif, 8 à 3, buts réussis
par Bliard (3), Vacher (2), Salva­
déo, Gaud et Mayot.

en France
LEADER DEL'ADRESSAGE
machines à adresser “Scriptomatic”,
machines à marquer “Leteron”…

Avec nosAmateurs
L'EQUIPE SENIOR C BRULE

LES ETAPES
Nous poursuivons aujourd'hui no­

tre présentation de chaque équipe
amateur — comme nous le faisons
depuis plusieurs saisons — avec la
senior C.

Nous avons suivi osn ascension :
créée il y a quatre ans, elle a gravi
tous les échelons depuis laqua­
trième série et opère donc en pre­
mière série Marne, groupe C.

Le changement, c'est que son
entraîneur, Bernard Béchard, char­gé cette saison des cadets, l'a
abandonné. M. Farinacci — ou en
son absence M. Béchard, père
en est le dirigeant mais il est dom­
mage qu'il n'y ait plusd'entraîneur
qui prépare et suive cette équipe
où figurent quelques bons éléments
promotionnels en amateur.

Le match que nous avons vu
contre Fère­Champenoise en a été
la confirmation. Pendant toute la
seconde mi­temps, les Stadistes ont
monopolisé la balle pour ne mar­
quer qu'un but réussi surpénalty
par Buffagni alors qu'une des ra­
res contre­attaques voyait Fère bat­
tre Thieffry, désœuvré.

Par bonheur, Reims avait mar­
qué un autre but au cours d'une
première mi­temps assez égale et
l'emportait donc par deux à un
seulement après avoir surclassé
ses adversaires durant la dernière
heure de jeu.

Au classement, Reims qui n’a
perdu qu'un match (contre Bazan­
court) est en tête du championnat
et pourrait bien le gagner, poursui­
vant ainsi une spectaculaire ascen­sion.

L'équipe présentée ce jour­là
Thieffry ;
Mathieu ­ Fournier ­ Amadou ­

F. Batteux ;
Paille ­ Buffagni ;
Remiot ­ L. Batteux ­ BoiretFrançois.
Depit est rentré après vingt minu­

tes de jeu.
*..

DIRIGEANTS AMATEURSHONORES
La section du « Pigeon Fidèle »,

par son président M. Moneris a
tenu à remercier les dirigeantsdu
Stade Amateur des efforts qu'ils
font à longueur de saison. Le jeudi
9 octobre, autour d'une bonne ta­
ble, tous les dirigeants étaient réu­
nis. Assista à ce repas M. Oudin
du C.D. d'Allez­Reims. Que cette
section soit remerciée d'avoirson­
gé à ces inconditionnels du foot­
ball qui sont tous les dimanches
autour des terrains.

VERT­TOULON 51130 Vertus
Magasin et atelier à :
51200 EPERNAY, 47, rue H.­Martin
51310 ESTERNAY, Zone Inndustrielle
51400 LESPETITES­LOGES

Moissonneuses­batteuses IH ­ BRAUD ­ Pulvérisateurs BERTHOUD

Tél. (26)50.86.61
(5 lignes groupées)

Tél. (26) 51.20.16
Tél. (26) 42.53.89
Tél. (26) 49.46.64

POUR LA CREATION
ET L'ENTRETIEN DES
PARCS ET JARDINS

UT LE MATERIELGABYJACOBSEN
Concessionnaire : Tracteurs IH ­ DEUTZ ­ Bennes BRIMONT ­ Enjambeurs LOISEAU
Les meilleures marques aux meilleurs prix et toujours le meilleur service.Cover­crop JEAN DE BRU

Café des Sportifs
E. HAPCHETTEPMU

SECTION ALLEZ REIMS
177, rue du Barbâtre

51 ­ REIMS ­ Tél. : 47­43­37

est à votre service
pour tous vos problèmesd'assurance

94, avenue d'Epernay, %4
51100 REIMS

Tél. : (26) 08.29.18

LA
CARNERIE
Club 1900
est ouverte

Son GRILL vous
propose sesfameuses
viandes grillées

Sa DISCOTHÈQUE
son cadre rétro

‘Route de Bruxelles, 51100 Reims

IDOL­BAR
HOTEL
59, rue CéresREIMS

Billard 3 boules @e @
« Section Allez­Reims »

Dès 22 h 10 affichage de tous
les résultats sportifs.

Tél. (26) 47,53,39
a



RE 8S:15A V'RANT
LeChampenois

Edith et Bernard
Tél. :

Banquets ­ CommunionsMariages

VÊTEMENTSAUPETITBÉNÉFICE
109, Rue deVesieREIMS
CaféEUROPEENSECTION« ALLEZ ­ REIMS»

Terrasse climatisée
30, PLACE D'ERLON, 30SI110C./RFELNS
Tél. (26) 47­28­50

CALME, CONFORT...
CUISINE SOIGNEE

liclais delaMDiligence
«LES HAIES»

31 GERMAINE ­ Tél. 51­37­05
LePigeonFidèleCAFERESTAURANT

63, rue des Gobelins
REIMS ­ Tél. : (26) 07­37­23

La 604 Peugeot SLV6
est exposée en ce moment
chez votreconcessionnaire.

(PEUGEOT
Concessionnaire

Sté des Grands Garages de Champagne
38, rue Buirette ­Tél. 40.07.60

FE INLDODE CSNPIERRE FLAMION
ANS notre dernier numéro, publié à l'occasion deReims­
Nancy, nous avons donné la relation du « rendez­vous »
pris en votre nom avecPierre Flamion.

L'entraineur rémois s'était défini à travers sa vis de joueur.
Aujourd'hui, nous poursuivons sa découverte mais en abordant
sa carrière d'entraineur.

C'ETAIT POUR VOUS METTRE
UN PIED DANS LE METIER
D'ENTRAINEUR. CELA NE POU­
VAIT TARDER...

Ma première année d'entraîneura été en fait une année d'entrai­
neur­joueur. C'était à Limoges en
1957. On partait de zéro puisquele club adhérait au professionna­lisme.

C'était l'épopée héroïque, la mon­
tée en première division. J'y suis
resté six ans puis des rivalités de
dirigeants sont intervenues et j'ai
quitté le club où j'avaisaccueilli
plusieurs rémois, Cicci, Penverne,Tholon….

D'ailleurs, pendant ces six an­
nées, j'ai eu l'occasion de rencon­
trer Reims en coupe de France.
C'était à Oran où, à un quartd'heu­
re de la fin, nous menions par deuxà zéro. Puis, par Piantoni, Reimsa réussi à égaliser. Nous avons
rejoué à Paris et perdu par 5 à 2. ‘

Mais nous sommes redescendus.
CELA VOUS A MARQUE ?

Oui, à Chaumont, j'ai connu une
période difficile. Je ne travaillais
pas et l'absence de joueurs à l'en­
traînement me créait des loisirs
éprouvants : je revoyais sans cesse
le film de ma vie. Je m'ennuyais,je cherchais les raisons denotre
échec final à Limoges. C'étaitpéni­ble.

Ensuite, j'ai été adopté et je me
suis adapté. Entraînement « pen­
dant midi » et le soir. Et puis sur­
tout j'ai demandé à travailler.Je
suis entré au bureau d'aide sociale.
Je faisais des enquêtes auprès des
gens qui demandaient des secours.
C'était formidable sur le plan hu­
main. J'ai constaté que j'étais moins
malheureux que beaucoup d'autres.Je les ai aidés à résoudre leursproblèmes.

J'aime beaucoup le contact des
gens qui n'ont pas eu tellementde chance dans la vie. On leur
apporte un réconfort, on essaie de
les remettre en selle, on les aide.
Ça me plaisait.

Si je n'avais pas été dans le
football, c'est une occupation qui
m'aurait plu.

MAIS REVENONS AU FOOT­
BALL : VOUS AVEZ AUSSI EU
AFFAIRE A DES REMOIS ACHAUMONT

Oui, j'ai fait venir Christian Laudu
pour lequel ça n'allait plus à Man­
tes­la­Ville. Je l'ai donc récupéré.

Il avait des qualités mais c'était
encore un grand adolescent. Je l'ai
habitué à s'entraîner durement. Ici,
l'ai retrcuvé un homme qui a pris
conscience de sa profession. J'ai
eu également deux autres rémois,
Varnier et Zaat…

Finalement, nous avons fait là­bas
du très bon travail : six à sept mille
spectateurs parfois dans cette pe­
tite ville! C'était quelque chose!

N'ETES­VOUS PAS
A Chaumont, j'avais la possibilité

de me faire une place dans la vie
courante : je devais devenir le res­
ponsable du foyer des jeunes tra­
vailleurs, Mais M. .Molinari,. qu'on
annonçait comme le grand prési­
dent que l'Est attendait est venu
me chercher. Je suis allé à Metz
avec un enthousiasme nouveau
quand on change de club, on croit
aux gens qui vous y attendent, on
croit qu'on va découvrir enfin ce
qui vous manquait.

: très

La première année on a fini troi­
sième et participé à une coupe
d'Europe. La seconde année a été
bonne avec une apparition en quart
de finale de coupe.

La troisième année, j'ai été mis
sur une voie de garage avec le titre
pompeux de « directeur sportif »
qui permet d'habitude aux diri­
geants de vous mettre en margeen vous donnant l'illusion d'une
promotion. Je l'ai accepté jusqu'à
la fin de saison parce que je n'avais
plus la possibilité de me recaser et
l'année d'après, je suis venu auT.A.F.

QUAND VOUS PARLEZ DE
TROYES, ON SENTCOMME
UNE INTONATION DE TEN­
DRESSE. EST­CE UNE ER­
REUR ?

Le T.A.F., comme Chaumont et
Limoges, je pense que j'ai beau­
coup aidé à sa construction. Je
suis arrivé dans un club neuf. Je
parle de lui avec amitié parce
qu'avec lui nous avons énormément
peiné, travaillé et on y a fait beau­
coup avec peu.

On me reproche souvent d'être
un entraîneur négatif, qui ne voit
que le côté défensif. Je pense que
l'entraîneur est comme le médecin
qui pour faire le maximum pour
son malade doit d'abord être capa­
ble de faire un bon diagnostic.
Avec le T.A.F., j'avais fait un bon
diagnostic, tout examiné. J'ai tiréla quintessence et je pense qu'il
était difficile de faire mieux de Jac­
ques, Thoirain, Dumat, Formici, Wat­
teau, Grégoire, garçons en qui on
ne croyait pas beaucoup.

J'avais réussi à leur faire don­
ner une dimension à leur métierde
joueur professionnel. Ils donnaient
au spectateur ce qu'ils pouvaient
donner, le maximum.

J'étais arrivé moi­même au pla­
fond de ce que je pouvais donner. f
Pendant trois ans j'ai tenu le club |à bout de bras. J'étais fatigué et
malgré les efforts, comme partout,
les critiques ne m'étaient pas épar­gnées.

VOUS AVEZ MAINTENANT UNE
CARRIERE D'ENTRAINEUR &
BIEN REMPLIE

J'ai passé mon stage d'entraîneur
jeune, à Vincennes. J'avais

vingt­trois ans. Roessler était sorti ÿ
major. Quand on fait ce métier il
faut avoir la foi. Pour venir à Reims,
il ne faut pas trop réfléchir : quitter ;

Troyes à l'âge que j'ai pour venir
au Stade de Reims, il faut avoir la
passion de son métier parce que
je ne sais pas où je vais. C'est une
équipe qui connaît un passage dit­
ficile, qui cherche sa vérité. Elle
a besoin de se refaire une santé,
de reprendre conscience de la réa­
lité des choses.

PUISQUE VOUS ABORDEZ CE
SUJET, ALLEZ AU FOND DE
VOTRE PENSEE : QU'ESPEREZ­
VOUS FAIRE A REIMS?

Je suis venu à Reims pour es­
sayer de prouver quelque chose
de nouveau après avoir atteint mon
objectif, à Troyes où j'ai fait monter
le club en première division et l'y
avoir maintenu. La saison passée,
on s'est séparé de joueurs qui n'au­
raient jamais dû partir mais les
moyens étaient si pauvres que le
côté technique est passé après le
côté financier. Ici, j'espère travail­
ler avec des garçons qui peuvent
espérer taire mieux I!—n‘y"a­pas
d'histoire financière pour mol, ça ne
tient pas debout. Les dirigeants le
savent bien.

Je pense qu'ici, je peux faire
prendre une autre dimension au
club. Appelons cela de l'orgueil,
de l'ambition, de l'amour du mé­
tier. Chacun peut choisir les rai­
sons qui m'ont poussé à venir ici.
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